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Cassini : des images sans précédent des anneaux de Saturne 

Le petit satellite Daphnis creuse des vagues dans les anneaux qu’il frôle — Crédit : 
NASA, JPL-Caltech, Space Science Institute 

Présentateur
Commentaires de présentation
La sonde Cassini, dont la mission autour de Saturne s’achève bientôt, a réalisé une série de photos sans précédent des fameux anneaux de la planète géante à l’occasion de ses orbites en rase-motte.
Sur cette photo, capturée à 28.000 km de distance, on peut voir les vagues créées par la gravité de Daphnis sur les anneaux qu’elle frôle. La petite lune se promène à l’intérieur d’un couloir relativement vide de 42 km de large nommé Keeler Gap. Il se situe près de l’extrémité des anneaux A.



De loin, les anneaux 
ont l’air bien peignés, 
composés de sillons 
réguliers et parallèles. 
Or, quand on y 
regarde de plus près, 
comme sur cette 
photo prise par 
Cassini le 18 
décembre 2016, à 
quelque 134.500 km, 
on remarque des 
irrégularités, la 
densité de la matière 
est loin d’être 
uniforme. Ici, les 
petites lunes Janus et 
Épiméthée, qui 
circulent sur la même 
orbite, font onduler 
les sillons qu’ils frôlent 
— Crédit : NASA, JPL-
Caltech, Space Science 
Institute 

Présentateur
Commentaires de présentation
Fin novembre 2016, Cassini a entamé son cycle de 22 orbites dites en « rase-motte » des anneaux (Ring-grazing), qui la fait passer jusqu’à 7.800 km de l’anneau F, le plus externe de l’ensemble principal, et aussi par-dessus ses pôles. Cette phase doit s’achever le 22 avril prochain.
La résolution de ces structures granuleuses atteint 550 mètres.



Région externe de 
l’anneau B 
photographiée par 
Cassini le 18 
décembre 2016, à 
51.000 km. Les 
rayons cosmiques 
sont à l’origine des 
traits blancs sur 
l’image. Ils ont été 
laissés pour ne pas 
perdre des détails. La 
résolution est de 
360 m par pixel — 
Crédit : NASA, JPL-
Caltech, Space 
Science Institute 



Grumeaux dans les 
anneaux de Saturne 



Voie lactée : si notre galaxie se déplace si vite, c’est à cause 
d’un grand vide répulseur 

Une équipe internationale a découvert la raison du déplacement de la Voie lactée à 2,3 
millions de km/h : le Dipole Repeller. Le déficit de gravité pousse notre galaxie à foncer 
plus vite qu'elle ne le devrait vers le mystérieux Grand attracteur. 

Présentateur
Commentaires de présentation
Ce « repousseur » contribue aux forces gravitationnelles qui nous font naviguer à près de 2,3 millions de km/h sur la toile cosmique (avec la référence du fond cosmologique), la structure suivant laquelle la matière s'organise à grande échelle, notamment sous la forme de filaments qui connectent des galaxies entre elles et séparent des vides. 
Ce déplacement de notre galaxie, et aussi de notre voisine Andromède, était déjà connu des astrophysiciens qui en recherchaient l'origine depuis 40 ans. Pour l'expliquer, les recherches se sont historiquement d'abord portées sur la possibilité d'un excès de galaxies situées dans la direction générale de notre mouvement.
Le suspect initial a été appelé le Grand attracteur, une région d'une demi-douzaine d'amas riches en galaxies à environ 150 millions d'années-lumière de nous. Puis, l'attention a été portée sur une entité plus importante encore, toujours dans la même ligne de visée et directement derrière le Grand attracteur : la Concentration d'amas de galaxies de Shapley, à 600 millions d'années-lumière de nous.




Satellite MRO : 10 ans d’images sublimes de Mars 

Présentateur
Commentaires de présentation
Le satellite MRO (Mars Reconnaissance Orbiter Nasa) fait partie des plus gros ayant tourné autour de Mars. Avec une masse totale de deux tonnes, il emporte de nombreux instruments dont un spectromètre, un radiomètre, un radar ainsi que la caméra HiRise. Ces nombreux outils ont permis par exemple de capturer les éblouissants clichés visibles au cours de cette vidéo.
Durant ces dix années, MRO a effectué plus de 45.000 révolutions autour de la planète et participé à l'observation probable d'eau liquide à sa surface. L'orbiteur permet actuellement l'identification des possibles sites d'atterrissage pour une mission habitée, prochaine étape importante de l'exploration martienne.




Des planètes 
massives 
formées après 
la disparition 
des 
dinosaures 
Située à seulement 
129 années-lumière 
de la Terre, en 
direction de la 
constellation de 
Pégase, HR 8799 
est une étoile âgée 
de seulement 60 
millions d'années. 
Leur orbite autour 
de l'étoile demande 
40 années terrestres 
pour la plus proche 
et 400 pour la plus 
éloignée 

Présentateur
Commentaires de présentation
Située à seulement 129 années-lumière de la Terre, en direction de la constellation de Pégase, HR 8799 est une étoile âgée de seulement 60 millions d'années. En d'autres termes, ces planètes massives « se sont formées après la disparition des dinosaures », a commenté le jeune chercheur qui travaille au développement de nouvelles générations d'imageurs.
Leur orbite autour de l'étoile demande 40 années terrestres pour la plus proche et 400 pour la plus éloignée. Selon lui, il se pourrait bien qu'elles soient en résonance 1:2:4:8. « Il est agréable de penser que ces planètes récemment découvertes présentent le même type d'harmonie que les lunes galiléennes [découvertes par Galilée, autour de Jupiter, NDLR], Io, Europe et Ganymède (1:2:4), illustrant certaines connexions entre notre propre Système solaire et ceux qui orbitent autour d'autres étoiles », a-t-il confié.
Cinq fois plus brillante que notre Soleil, la jeune étoile a été volontairement masquée par un disque noir (au centre), de façon à ce que les éventuels corps en orbite autour puissent être débusqués. Par chance, sa position par rapport à notre Système solaire nous permet de l'observer de face, par-dessus. 
Il n'est pas exclu bien sûr que de jeunes planètes rocheuses gravitent également autour de l'étoile, à de plus petites distances. Mais pour l'instant, la sensibilité des instruments n'a pas permis d'en détecter. Plus petites et plus proches, elles sont sans doute noyées dans la lumière de l'astre.
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